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ont une espèce de rainure' pour recevoir un manche, et les autres
pour être employés à la main nue, sont arrondis comme ceux que
nous voyons représentés sur les monuments égyptiens ; des pierres
plates qui servaient à cuire le pain ou à préparer les peaux.

Il y a aussi une grande quantité de pierres qui ont éprouvé-P'ae-.
tion du feu, peut-être' ont-elles servi aux sauvages à faire cuire
leur pain de blé-d'Inde.

7. Obfets métalliques.-Parmi le petit nombre d'objets de ce
genre, trouvés dans des circonstances qui. empêchent d'attribués
leur présence à un simple accident, les plus intéressants sont: un
petit couteau resserpblant à un scalpel; un clou sans tête,,arrondi
et affilé à la pointe; un petit morceau rectangulaire d'une plaque
de cuivre, qui paraît avoir été détachée d'uný masse plus consi-
dérable à l'aide d'un ciseau en pierre ou dequelque autre ins-
trument.

Fig. 8.
8. Restes de nourrittre.-Le menu des repas de l'ancien Bo-

çhelaga semble avoir compris tous les mammifères sauvages du
pays et en même temps un assez grand nombre d'oiseaux et de
poissons; mais on y voit aussi figurer le castor qui domine de
beaucoiup, et de nombxenxrestesdoursartoutiarmrchoire îfé
rieure. J'ai parlé, dans mon précédent article, de grains de blé-
d'Inde : il s'en rencontie'beaucodp dans un endroit qui vient d'&tre
fouillé et où abondent les débris de poterie: ces grains semblent
appartenir à'espèce commune qui est encore cultivée dans ce pays.


